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No 34 —Me pardonnez-vous... Bleu vil- 
’« Dieu m'a puni... Si d'Orsy .. 
n’esi pas mort... sa blessure... ball- 
t/mpoisonnée... par Vlroquois 
Cherchez... contrepoison... Elle 
adir.u.

Et il expire entre les bras de 
Bb’iiville, presque peiné du sa mort.

Durant cc combat singulier qui 
avait duré seulement cinq minutes, 
les Canadiens avaient mené Venue 
mi tambour battant, jusqu’à un pe­
tit bois situé à demi portée do mous 
quel du bouquet d’arbres où nos 
volontaires s étaient placés d’aboru 
en embuscade.

Mais là, les ennemis ont fait \ ol 
te-face, et, appuyés par quelques 
pièces de canon, ils ont ouvert un 
feu tm-ible sur nos miliciens. Ces 
derniers, considérant le désavanta­
ge du nombre et de la situation, re­
traitent vers leur premier retract- 
.rhement, la lace tournée vers l’en­
nemi et combattant toujours.

Bienville a jeté un regard autour 
de lui, et, n’apercevant que ilar- 
thing, Deot-de-Loup et quelques 
soldats anglais couchés sur le sol, 
il voit que sou frère Sainte-Hélène 
a été emmené hors de la mêlée ; 
aussi s’empresse-t-il de rejoindre 
les siens.

Pendant quelque temps encore, 
on escarmoucha de part ot d’autre, 
tant qu’en ho les premières ombres 
de la nuit 11 rent cesser le feu des 
deux côtés. Alors les Anglais, re­
nonçant à toute velléité d’assaut, 
battirent en retraite vers leur camp 
tandis que ors volontaires reve­
naient vers la ville, où M. de Fron 
tetiac se tenait encore cri persouu 
à la tête de ses troupes, résolu de 
traverser la rivière si les Canadiens 
avaient été trop pressés par Venn— 
mi. Mais, au dire de Charlevoix, 
ces derniers ne lui donnèrent pa? 
neu ue faire autre chose que d’être 
spectateur du combat.

Sur les sep! heures du soir, alors 
lue les lenebres enveloppaient i- 
champ de balai.le comme d'un 
vaste linceul, un des hommes lai- 
-es pour morts sur le lieu du coin 
bat, se soumva péniblement eLpous­
sa nu soupir rauque, ce qui mil. en 
tuile une bande do corbeaux avides 
qui déjà faisaient curée des caJa 
vrt-s. Tandis que les voraces oi­
seaux s allaient percher sur l’arbr­
io plus voisin eu jetant leurs créas 
sements sinistres aim échos de la 
unit, cet homme parvint, apre­
unite efforts dont chacun lui an a 
chah un cri de douieur, a se mettre 
sur son séant.

Après s’être reposé, il s’orienta ; 
et, re sentant incapable de marcher, 
n se traîna vers te camp des An 
4iais, eu s’aidant des genoux ei de.- 
mams. Ce biesse dut south ir mille 
agonies pendant le trajet dun demi 
.mile quit lui fallut ainsi faire pour 
..rriver au camp. Si le soleil eiu 
éclairé sa marche douloureuse, ou 
ût pu voir une longue traînée de 

sang qu'il laissait derrière lui.
La premiere sentinelle qui le re­

connut, appela quatre camarades 
pour transporter le biessé sous une 
tente, où le chirurgien et ses aideg 
faisaient les premiers pansements

tjuaud on l’eut depose sur un 
matelas, cet homme poussa un im 
tueuse soupir ne satisfaction et 
murmura ces mots :

—Le bras des visages pâles est 
faible comme celui des femmes, qui 
ue saurait frapper le guerrier d’uu 
coup mortel. Deut-de Loup pourra 
bientôt chasser encore le caribou

rapide, et orner sa ceinture de 
maints nouveaux scalps que la fu­
mée de son feu desséchera dans le 
ouigouam du chef.

CHAPITRE XV.
LU IÎLUSSK.

Pâle était le dernier retiet du 
jour mourant qui venait éclairer la 
chambre de Louis d'Ursy ; 
oins pâle encore était ce dernier, 
qui gisait tout sanglant sur son lit 
une heure après le combit.

Il était là, défait, brisé, vaincu 
par le mal, ce vaillant jeune hom­
me si plein de courage et de vie 
quelques heures auparavant.

Près: de Louis assoupit se tenait 
au chirurgien, dont l’air préoccupé 
laissait voir combien l’état du blés 
se l’inquiétait Dans l’ombre se mou­
vait discrètement Marie-Louise, qui 
paraissait voler plutôt que inarcher, 
tant elle e.Oleurait légèrement le 
parquet.

Elle avait aussi bien pâli, la pau­
vre enfant. Les terribles événe­
ments de l’avant veille avaient tel­
lement agi sur sa constitution, que 
ses belles et vives couleurs d’autre­
fois avaient fui ses joues veloutées, 
tandis qu’un léger cercle de bistre, 
apparaissant sur les paupières infé­
rieures, y indiquait la trace de 
l’insomnie et des larmes.

Inquiète et tremblante, elle al­
lait par la chambre, prompte à obéir 
à chacune des prescriptions du chi­
rurgien, qu’elle interrogeait d’un 
regard anxieux

L’homme de l’art se préparait à 
extraire la halle de la poitrine da [ 
jeune baron.

Eü Cü moment liioiivillc entra. M. J. ti. A> URAM uo chargera do la imae 
Il s’approcha du chirurgien en mar- cu bouteille a toute personne qui lui eu fera 
chant sur la pointe pu pied. la dlîmaad? üana augmentation do prix.

-lit bien ? lui demanda t il i L“pra * la “U4|“U#“ * tou“- 
voix basse.

L’operateur no répondit pas, mais 
se tournant vers Marie-Uou-se .

—Veuillez donc, s’il vous plait, 
mademoiselle, 
lumière.

Aussitôt que la jeune hile fut sor 
lie de la chambre, le chirurgien se 
pencha vers Bienville et lui dit ra­
pidement à l’oreille :

—Je crains bien que la blessure 
ne soit empoisonnée, ainsi que vous 
m’eu avez prévenu ; car vu Te ami 
c’a pas assez perdu de sang pour 
être fai b. e et insensible 
l’est eu ce mnmmt. Grâce à l’epai- 
iHudrier de bu tile que ta 8baile a dù 
perçu* avant de poudrer dans i.» 
poitrine, le projectile *u’est pas en 
ire bien avant et 11’a pu atteindre 
am uu organe vital. Cependant voy 
«z combien le biesse esteugourdi 
somnolent. Cet étal presque apoplec 
tique ne provient certainement pa*
•le 1a tnessuve, m us bien plu tôt d’un 
poison dont l’action est surtout nar 
colique. Aussitôt la balle extraite 
je tâcherai de combattre les etlèis 
du venm.

L.e chirurgien, voyant que Marie 
Louise revenait, changea le sujet 
de la conversation eu disant :

—Et M. de Sainte-Heleue, com 
meut va-t il ?

—Sa blessure n’oO're aucune gra 
vite, répondit Bieuville, qui arri 
vail de J’Hôtel-Dieu où il 
d’assister au premier pansement de 
son frère, qu’on y avait transporté.

Quelques instants plus tard, le 
chirurgien,par une adroite et prornp 
te opération, ht sortir la b nie de* 
levres saignantes de la blessure. E< 
après avoir rougi au feu uu iustru 
ment, il s’empressa 4c cautériser

les bords de la plaie, a lin de préve­
nir, s’il eu était temps encore, l’ab­
sorption du poison déposé par le 
projectile.

.tiré de sa léthargie par la dou­
ent* quo lui causa celte dernière 
opération, le jeune homme ouvrit 
enlin les yeux. Mais, outre que les 
pupilles étaient extrêmement dila­
tées, sou regard avait quelque cho­
se d’étrange, et c’est à peine s’il 
parut reconnaître ceux qui entou­
raient sou lit. Q lant aux organes 
de la voix, ils semblèrent paraiisés 
d’abord ; car plusieurs fois on le vit 
taire, pour parler, d'inutiles elle rts.

Bientôt ses membres s’agitèrent 
de mouvement convulsifs qui lais­
saient voir que si le blessé recou­
vrait sa sensibilité, ce n’était que 
pour souffrir. Puis la douleur au g- 
mentant, il poussa quelques cris 
gutturaux, s’agita sur sa couche et 
finit par prononcer de? paroles sans 
suite.

P. CHAMPOUX,
Marchand en gros et en détail de

VINS F It A N ÇA IS, - Sicile (Tins ds 
messe) Sauterne, Mcdoc Floirac etc. etn 
ilce meilleures marques.

i !

FRANÇOIS

DE BIENVILLE.
CHAPITRE XIV.

VINS D’ESP AWN E, — Oparto. Tara, 
gouu, U Lorry, Malvoisie etc., etc.

V INS CA N ADI ENS, — Si Lieu apprû» 
clé du public.

EAU DE VIE, — (Brandy) Hennessey 
Martel, Robin etc., en caisses et Barils.

LE V. O MUAT.
mais

—Rendez-vous, monsieur, ou 
vous ôtes mort, crie Sainte-Hélène 
à Earthing qu’il ajuste d’un pistolet.

Earthing lui répond par un rica­
nement et baisse la tète quand le

!'•

WIN, DE KEYPER Ku caisses et

Vf DISK V" ET HYE. ~- En entrepôt 
(Bounded ware House) peut être vendue 
en transfert ou droit payé.

BIERE ET PORTER, - Des MM
Moleon <fc Frère, en caisses, Barils, demi 
Barils, et quart do Barils.

r Barils.
coup part.

La balle de Sain Le-Hélène e 1:11 eu 
ve le crâne du lieutenant. L’Anglais 
saisit à son tour le seul pisiob t 
chargé qui lui reste et tire à bout 
portant sur Sainte-Hélène, qui a’af 
laisse, la jambe droite cassée par le 
coup de l’eu.

—En veux-tu doue à tous les 
miens 7 rugit Bienville, qui a pu 
percer en tin jusqu'à lui. Oh 1 nous 
allons voir !.

Et furieux, il court l’épée haute 
sur Earthing qui tombe*en garde. 
Leurs pistolets à tous deux sont dé­
chargés ; c’est donc un duel à Far 
rue blanche qui va décider de leur 
sort.

!'
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P. CHAMPOÜX
U<6®ttaïe ea gpeiet en 4 et#H,

PLACE DU MARCHE.
Invite spécialement Messieurs les 

Hôteliers à lui donner leurs ordres, 
il3 trouveront les mômes avantages 
ef Pi-’ix qu’à Montréal et Québec, 
Comme par le passé il tiendra tou-» 
jours un bon assortiment.

i-
i-
i-

l A continuer. )
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Vins Français !£•
1
ÿ J. S. AYBRAM,En ce moment les ennemis ce 

dent sous la vigoureuse charge des 
Canadiens et se replient sur leur 
arrière-garde, suivis par nos intré­
pides volontaires, qui les chassent 
devant eux, la baïonnette dans les

Aux Cultivateurs ! !
M. Oscar Laferrièrs,FABRICANT,

Rue ST-LOUIS,
A JULIETTE,

it
I-
It WALDi'AiiTüniER DK

rems.
Earthing et Bienville se trouvent 

isolés des autres combattants.
X voir la furie avec laquelle Bien 

ville presse Harthmg, ou peut croi 
re qu’il perdra bientôt l’avantage 
avec le sang-froid qui, dans un corn 
bat de ce genre, donne beaucoup 
plus de chance à celui qui ~se lient 
froidement sur la défensive, connut 
Earthing le semble faire.

Aussi rapide que reclair, i'épé» 
de Bienville enveloppe l’Anglais de 
cercles rapides, et sans reiàche le 
frappe d’estoc et de taille, Leurs la 
mes, violemment heuriees, rendent 
<m sinistre cliquetis, entrecoupé pai 
les seuls îàiemcnts saccades qui 
•joulèvent la poitrine des deux coin 
ballants.

Entre deux parades, Earthing 
porte une estocade de .prune a Bien 
ville qu’il atteint à l’èpaule droite. 
Mais cette blessure, peu grave au 
reste,rend toute sa prudence à Bien 
ville, qui se couvre avec soin du son 

. épée tout en pressant Earthing.
On dirait que .ce dernier laibht 

damaiu semble arriver puis lente 
ment à la parade. Plusieurs fois !’#-• 
pôe de Bienville effleure la puitnui 
îu lieutenant, dont la respiration 
devient plus rapide.

Est-ce la lassitude qui saisit i’oJÜQ. 
cier anglais ? Est-ce la vision fuiie& 
te du spectre de la mort planant au- 
dessus des combattants pour choi 
sir sa victime, qui paralyse ainsi 
ses forces 't

Bien ville a remarqué cette hesi­
tation, et portant plusieurs bottes a 
son adversaire, il fouette soudain 
du plat de son arme celle de Ear 
dung, se glisse au-dessous connut 
nu trait ,el enfonce son épée jus 
qu’à la garde dans le cœur de sou 
rival abhorré.

Earthing s’abat sur la terre et ou 
vre démesurément les yeux. Il seul 
la mon venir, et sa haine s*mbte 
s’envoler avec sa vie. Aussi teud-i» 
au vainqueur sa main desarmee, eu 
hi; disant d’une voix mourante ;

«OMS A BATTUE ET OMBLES,VLNL CL Av LT, VINS DM CHAMPAGNE, 
VINS DE LIQUEURS.

Coin des Hues
ST-CHARLES BORROMÉE et 8T* 

LOUIS, ancienne place d'aflai- ' 
re» de

Tuuj evo vino dout gur&nliu puid raïuin «t 
! eauo alcool.I

M. Alexis Masse, Joliettc,
Anuonoti aux cultivatouru qu'il a toujours on 
rnaiau, des moulinu à battre, ainsi 
cribles grands et petits.

Ouvrages solides et garantie, vundilioua It- 
béralea et à très bou marché.

Réparutionu en tous genres, faites prompte-, 
meut et à bas prix,

J1 Oct 1888, No 13—1 a
Dans Vaüaiib dvr ‘pie den1

PIERRE COUTE, Failli,
me procurer une Üt Félix du Valc.3 

Les soussigné* vendront par encan s, la 
porte de l'eghse du tit-rôiix du Valois, mardi 
lu 10 Uouvmuiu ib8U, a ULX boureu, les im­
meubles suivants :

No 49 11 juihem.

lu. Uuo terre située un lu pcrute&o do St- 
Félix do Valois, étant lu Nu sur le plau 
ut livre de ruuvuitiuüiuuls puur la dite p„ruu- 
Sd de til-i uiix, avec uumiseu dessus érigées.

3u. Uuu terre située en U pajuiste de tit- 
iélis, étant le No 13 sur lu piuu ci livre de 
eu vois officiels pour la paroisse de St-Felix 

de Valors, avec bâtisses UciLUl érigées.
3o. U'u cm,Jiac i.ueut „itué eu la paroisse 

de ast-Felix, ûluut le No t i sur le pian et n 
vre de reuvuis officiels pour la paroisse du 2>i- 
Félix du V alors, avec tuaisou ut autres béas­
ses dessus ongèes.

■lu. 1 ouu les üiuila du failli daus un ban 
empuyico tique cou seuil par Fierie Tessiei 
dis, à Fierro Goulu, devant .d. Crepeau, N. F., 
ie 2o août 188*1, ut enregistré lu ü3 septum- 
ore 188 i, euuimo suit ;

I n terrain situé üuus la paioisao de 8t 
Felix du Valois, étant paille du lot So 96 du 
adasirc utliaul de la p uuisse de ril-Fcvu de 

\ aiuis mesurant 81 pieds de froit sur ie 
eueuiiu publie oui la piolvudeur qu il peut ) 
avoir partum du dncüeunn puulic à aller a 
ia Lune de Louis Ductianue, No 81, borne a 
1 Lsi, par üilxcar Ueodroy, vers 1 ouest, par le 
cUerniu de 1er du Nord,

Gvs immeubles seront vendus à la charge 
par 1 uoquéreur, de payer toutes lus üypotue- 
q.ies et autres cuarges grovaut les uns im­
meubles, à ce jour.

7Nov. à f

A FIN IMPORTANT.

Max. Aid, Charland,
Huissieh-Enganteuii ,

De la Ville de Joliette

»

r
t

connue i iuformo lae citoyens dr 
ia ville du Joliette ot Messieurs les cultive- 
leurs dey diff-renteu paroiu.-up, qu'il tient du 
guuveioement, uue licence d’encan leur, pour 
iu District de JoHette, et que comme tel, il 
sollicite ie patronage public.

Toutes personnes ayant k vendre, soit H- 
eiu d agriculture, de ménage, do commerce, 
sic., etc, animaux de toute» sortes, pourront 
d adresser avec toute confiance k ce Mon­
sieur, qui emploiera dano l’exercioe de aea 
louerions, toute la diligence, l'habileté et 
t -dresse, qualités requises en cea circonstan-

*

I
*

I
t

ces.
M. Uharlaud fera uue spécialité pour la 

• ente dus propriétés, telles que terres, mai- 
sons, bâtisses de tous genres, qu'il vendra & 
«u prix et conditions déliant toute compé­
tition. 1

S

H se chargera aussi do tout avis, 
co que le publie eu général lui confiera, pour 
us publier, uoil sur le marché ou 
«es églises.

Eu vue de l'encouragement toujours crois- 
•ont ut si libérai qu’il re<;oit de part et d’au- 
uo, depuis le printemps dernier surtout, Mi 
Charland en remercie cordialement les inté­
ressés eu général, et est bien confiant dane 
i avenir pour la continuation des service» do 
ces derniers et l'assurance de leur pleine et

e5=~ip Hump

ï aimun «

auv porte»

KENT à TVIVJOrTE,
Curateur.

venait +~ - -

Ilote! «le tcuijjiérauce.

;
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Le Téléphone à Joliette-.

L<ci petite ville de Joliette quoique 
n’étant pas la plus populaire du 
Nord, possède certainement plus 
d’améliorations modernes qu’aucune 
de ses ainéea, si on établit la compa­
raison de son age et de sa population.

Parmi une de cos améliorations, 
nous n’en mentionnons qu’une,c’est 
i dire la ligne si puissante du Télé­
phone Bell qui efface la distance qui 
nous sépare d-- Berthier, Louiseville 
et Trois Rivières d’un coté et de 
l’Assomption, Terrebonne, St-Jérô- 

(Jhariemagne, tit-Vincent de 
Paul et Montréal d'un autre côté, 
"A de ce dernier endroit, nous met 
eu conuecUun, côté 
leuve, savoir : tiorel, St-Hyacinthe, 

Sherbrooke, St-Jean, Valleyüeld,
liongueuil, Boucherville, Varennes, 
Verchèreset grand nombre d’autres 
place. L’entre prenante Compagnie 
:e celle ligue uci s’est pas lait sol 

■ iciter pour donner à Joliette,l’avan­
tage que nous fournit le Téléphone 
par sou action. On dira peut être 

payons pour l’avantage ci- 
dessus’’, oui c’est, vrai mais si cet 
avantage nous rapporte un bénéfice 
plus grand que la somme de 
$25.00,nous avons tout lieu de nous 
féliciter de celte importante acquisi­
tion dans notre ville. Il y a de plus : 
en parlant de la Compagnie du 
Téléphone Dell, il nous fait plaisir de 
constater et do dire à son agent que 
sur à a remarque de MM. Provost & 
Pu hé. qui sont chargés de 
administration à Joliette, celte 
Compagnie disje a libéralement 
baissé le taux des “Rentals” du loyer 
de ces boites de $5.u0 par année, ce­
ci prouve au public et aux souscrip­
teurs en particulier que la Compa­
gnie sait recouoêtre les efforts que 
font ses agents en cette ville pour y 
introduire le plus grand nombre 
possible do boites téléphoniques.

Encore une fois Joliette a le droit 
i’être fier de son progrès, et surtout 
d’avoir profiter de toutes les oc­
casions pour s’accroître dans cette 
réputation.

P. S. — Dans un prochain numé­
ro nous parierons d’une nouvelle 
ague spéciale que la Oie. Bell doit 
établir entre Juliette et Montréal.

ECHOS DU JOUR I
AUUÉRTGKKVA1S.

Etat des Revenus actuels fournis à la Corporation de la ville de Jo 
licite, par le système d’éclairage à la lumière électrique.

LAMPES EN OPERATION.

Nc>m.‘ des preneurs de Lamin e.

College de Juliette-.......
Cm) ban It Edouard.......
Ri Opel Aimé....................
Beaudoin Hector............
Kobitaille Louis.............
Copping & Cio...............
Labrèche Camille..........
Üncoudu L. N.......... ....
Buvard Joseph..................
Picard J. Il.....................
Larocholle J A...............
Lafortune Gilbert..........
Gei vais JAI ben................
Baigly Dame...................
Chain poux S P........... .
Guilbault Alcide....... .
Eondei iu de Joliette......
Durand Alphonse..........
McConville .). N. A......
“Gazette de Joliette”...
Lassiseraye Alexandre
Renaud J. 11...................
Beaudoin 0. Gaspard....
Renaud Adolphe............
Dupuis J. Ephrem.......
Institut des Artisans...
Compagnie à Bois..........
Presbytère de Joliette.
Bonin Dosithée.............
Laporte An t hi me............
Fontaine Adolphe.........
Champoux & Préville.
Fisk Edward..................
Chevalier O nés une......
Boulet M. S.....................
Leblanc Nazaire..........!
Chevalier Pierre............
Bureau de Poste....... .
Pic lie LTgol.................
Banque d’Hocli<daga,,,
Ecole Industrielle......... ..............................................................
Manufacture de Biscuits........................................... .
Clercs tit-Viateur................................ . ........
Ouimet Joseph.........................!!!*.!!!!".".!!"*!.!!......................
Harris Maxime................i!»!!!!!!"!”.'"!!!.’.’.’!!!......................
Froment L. Gaspard, ................ ............................................
Beaupré P E.........................................................................
Beaudoin J. Antonio...........................................
Desroches Georges...................... . ...................
Forest François...................... .....................................................
Désormieis Jules............................ .............. ...........................
Richard J. B. A...........................................................................
Thouin J. a....................... ..............................................

Eclairage des Rues de la’\Ti Ile..V.V..........................V....
Ec1 ai rage des Bâtisses de l’IIôtel de Ville et des Stations 

de 1 Aqueduc et de l’Electricité.............................................

Total.......................................................
Lampes en non opération : 25làà$i,0U................................

Lampes en opération : 7*2o ..............................................

Total

D’après un journal de Rome, [\ 
ressort, d’une statistique dressée 
par la Propagande, que ,1e nombre 
des catholiques dans le monde en 
tiei s’élève à 218 millions.

Ame' 
on a 1 
électri 
la Pris

AueuiiiTSATion *tb*da*unu
Kue MttriHiwu, Joliette, F. Q

AHONNJBMKNT

■’Octs Payes. 
......25otd

Pour uue anar";. ...
rn'liri........

8tric>oment ; ajitt !' d'oriuicc.

Compensation annuelle. Tern,Xh
soir, e 
et pou 
la prer

Pen 
P. de ! 
en cet

New-York va finir par souscrira 
les $5,000,QUO qu’il lui faut pour 
pouvoir espérer être le théâtre de 
l’exposition de 1803. Il ne manque 
plus que trois cent mille piastres.

X
Feu l’honorable M. Pacaud, Qst 

remplacé par M. N. G Cormier, de 
Somerset, connue conseiller lé»[s, 
l-alif pour la division de Kooue&c 

X
Los fêtes du centenaire callioip 

que de Baltimore ont été d’an éclat 
éblouissant et elles ont inspiré à la 
presse américaine des articles fort 
é'ogiéux pour l’Eglise catholique,

X
il y a aux Etat-Unis 3.000 %, 

mes médecins dont les salaires an­
nuels varient de 35,300 à 3 20,000 
Le nombre augmente chaque année 
et avant longtemps il y aura autant 
de femmes médecins que d’honv 
mes-médecins. L’Autriche est le 
seul pays civilisé qui défend aux 
femmes d’embrasser la profession 
médicale. La Russie et la Chine leur 
donnent permission, et en Italie 
comme en Roumanie la reine 
ploie des femmes médecins 

X
C’est aujourd’hui, jeudi, qu’a lieu 

la votation dans le comté de Brome,
X

Les brasseurs de Mew-York ont 
ait entre eux une souscription de 

près d’un demi-million de dollars 
Dour l'Exposition, ce qui porte le 
fonds dès maintenant assuré à ’en­
viron $3 6 00,000.

X
Un homme qui vend sa femme 

et sa famille pour 810, à Halifax. Il 
y a plusieurs années, une femme 
épousa un homme bien plus âgé 
qu’elle; ils vécurent longtemps en- 
semblent élevèrent une famille de 
six enfants. Un jour le mari partit 
pour voyage et ne donna plus de 
ses nouvelles Le croyan; mort, la 
emme en épousa un autre. Mais, 

ces jours derniers, le premier mari 
est revenu à Halifax, et ce fut le I 
second mari qui alla lu» ouvrir la 1 Foni 
porte du domicile. Après quelques I se rè 
gros mots, le vieillard convient ■ sa r 
d’accepter 840 du second mari et ■ comI 
de ne plus réclamer sa femme ni ■ mori 
ses enfants. lia quitté de nouveau 1 comI 
a ville. I se qi

■ Mar1
La Gazelle Officielle publie un avis I 

à l’effet que le parlement sera appe- 1 
lé à ratifier l’arrangement conclu V 
le 15 octobre dernier pour l’afferma- I 
gue Montréal & Western par la com* 1 
pagnie du Pacifique canadien. 1

Les eathollq iieslFontario K
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7 me, rué8 doury 

à St-J c 
I dentel

■ well û
■ Il élai
■ une k 
I a été i
■ oii ou 
1 dû de

yErht>* tlu Palais il# #un#l« f

Nous publions ce jour, les Jugu- 
monts,qui ont ôte; rendus le 11,12, 
13 et 14 de novembre, par Son Hon­
neur le Juge DeLorimier, en Cour 
Supérieure et Circuit :

b’iek vs Gibeault—Jugement pour 
le.demandeur.

Banque d’Hoohelaga vs Kelley— 
' Kent . & Turcotte iiers-saisie — 
Jugement rendu contre tiers-saisie 
personnellement, faute d’avoir lait 

• leur déclaration.
Gaudette vs Gauthier—Jugement 

suivant déclaration du tiers-saisie.
Paient vs Râtelle & Beaudoin— 

Jugement suivant declaration du 
tiers-saisie.

Beaudoin vs Fournier—Action 
débouté cjivcü dépens sauf recours.

Dalplioud vs Masse—Cause hors 
J de Cour.

Durand vsPoitras—Jugement ac­
cordant séparation de biens.

1 r Landreville vs Page Jugement 
â'ctiordcinl sépai ation de biens. 

i McCarthy vs Dumas—Jugement 
homologuant le rapport de praeti

"Rîencîeàii vs Chartier—Jugement 
en faveur du demandeur.

Lafortune vs Bobitaille — Juge 
meut condamnant le défendeur à 
825,00 et les frais d’une action de 
cette classe chaque partie payant 
ses frais de la demande.

Jobiu vs Labelle — Jugement 
maintenant l’exception dilatoire 
avec dépens, délai accorde jusqu’au 
1er décembre pour donner caution.

Boulet vs Guiibault & al — Ju­
gement pour le demandeur.

Dudemaino vs Lafortune—Juge­
ment permettant au défendeur d'a­
mender sa défense en payant SôO/JO 
à la partie adverse.

Faribeault vs Bind—Jugement 
en faveur du demandeur.

X. A. Guiibeault vs Désunirais & 
Dessert intervenant—Jugement con­
damnant le tiers saisie personnelle­
ment, faute d’avoir fait sa déclara­
tion.
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53 SI-AM BROISE.

Le Rdv M. Laporte, curé de la pa­
roisse, a fait, dimanche dernier ap­
pel à la générosité des citoyens, eu 
faveur du couvent des Rvdes Sueurs 
Ste-Anne. Nous sommes persuadés 
qne chacun va correspondre au désir 
exprime, par M. le curé, et que 
îans un avenir plus ou moins rappro­
ché, nous pourrons, admirer dans 
notre paroisse, une bâtisse qui 
pourra, sinon étonner les étrangers 
par son élégance, et son sty'e, du 
moins militer en faveur des bonnes 
dispositions, et do la charité des 
citoyens de la localité, et du zèle in­
fatigable, de son dévoué Pasteur 
à qui la paroisse est redevable des 
avantages de l’établissement ot du 
maintien du couvent parmi* nous. 
Rendons nous au désir exprimé par 
celui, a qui, le succès de celte entre­
prise, serait une bien faible rénu 
munition, rie tous lus sacrifices, qu’il 
n faits depuis qu’il dé ri go la parois-

m

100,0.

82.5V2.5U

81,"2 LOU 
$2,512,50

X979 $3.536 50
l'ÜPKNSK:Mine <lN»â' de Mnnlaua. l'oui installation premiere ...................... .

I'our Achat d’un dynamo do mille lampes
$20,'288.92 

3,000 ODlie 2ti courant au soir ,t eu lieu 
une assemblée générale des action­
naires do la Compagnie de lu dite 
Mine au bureau du SecrétaiwTré­
sorier d’icelle 1>. Désormier, lier. 
JN. P.

M. le Président, Jid. Guilbault, 
était au fauteuil,et l'assemblée était 
composée de presque tous les direc­
teurs et actionnaires de la dite 
compagnie.

Après de nombreuses explications 
données par les promoteurs de cette 
entreprise, il a été unanimement 
résolu do taire un prélèvement 
sur les premiers actionnaires a lin 
do payer les dettes contractées

• ••••••••••«A*
clouTotal S23.288.V2 grai

H tiVENUS AJOUTÉS. brei
W. H. Scroggie ......
Palais de .) usliuu

Certifié conforme aux livres de celte Corporation. 
Joliette, 13 Novembre 188V.

5-1 $ 18.00
100,00
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iV-Le Déformer de Simcoe est d’avis 
que les paroissiens des Equal 
Rights devraient être satisfaits de 
M. Mowat si les catholiques no le 
sont pas.

Sur 43 shérifs de la

jüe,
Le Secrétaire-Trésorier de ia VUIe de -Joliette. joui

ritic
joui
petiA propos do l’état ci-dessus, un contribuable nous écrit ceci :

JjC rapport qui précède'va remettre toute chose sous son véritable 
J°u.r : mais je sms persuadé que maintenant, ce rapport tout en étant très 
uulo, ne serait plus indispensable ; parce que la lumière électrique,étant 
sans contredit, la plus lumineuse idee qui soit jamais née dans le. cerveau 
des membres d’un conseil de ville quelconque, s'est chargée d’éclairer 
e ne-mème, les habitants de Jolioite sur les avantages innombrables 
qu elle leur apporte et qu’elle a réellement fait tant et si bien que nous 
ne lui voyons plus d’adversaires, ou presque plus. Où sont-ils donc ce*-- 
vengeurs de 110s anciens fanaux qui vont croupir dans un indigne oubli ? 
1 oui- me servir d’expressions à la hauteur de la positron 
avec le Perle :

province
d’Ontario, dit-il, deux seulement 
sont catholiques.

Sur 55 régistraires de comté, six 
seulement sont catholiques.

Sur 31 avocats de comté, quatre 
seulement son catholiques. Ceux-ci 
sont nommés par le gouvernement 
fédéral,

Sur 41 greffiers de la paix, qua­
tre seulement sont catholiques.

Comme la population d’Ontario 
s’élevait à 1,923,228 âmes au der­
nier recensement, et qu’il y avait 
302,839 catholiques, soit environ 
un sixième, on voit que ce ne sont 
pas les champions des Eyual Rights 
qui devrait se plaindre mais bien 
nos coreligionnaires.

Ceux qui prétendent que M. Mo­
wat fait trop pour les catholiques 
le calomnient, c’est indéniable.

—La Minerve.

25 c
joui

se Joli
X i.al

M. L’inspecteur A. Fontaine,Ecr, 
a fait la visile des écoles de la pa­
roisse dans le couvant de la semaine.

y ai 
du j 
L'Ar

pour
l'acquisition des titres du terrain 
minier comprenant tout le Town- 
ühÂp ...Tracy .et de renouveler le 
permis d'exploitation avant le 31 
d^embrè prochain.

hit il lut également résolu de luire “Je n'ai fait que passer ils i l'étaient, déjà plus
s par,%

printemps pi oc liai n, une nouvelle Conseil de Ville, et maudissaient le grand Edison et sa funeste juveu 
exploration des lieux, par un hom Ition que Von tentait de nous introduire gracieusement parée des titres 
me de science pu celle matière, de j “d'amélioration, progrès.” D’où vient donc que, a prêt; avoir répudié 
faire de nom elles analyses et sur alo'S cette tille de la science, chacun s’empresse au joui-d’hui de lui on­
ce dernier rapport, considérer si la'vrir sa porte ï—C’est un secret qui n’est pas malin a deviner, bien que

011 j|.omsimple, il soit composé des éléments les plus divers, et je me 
non 1 exploitation, de la dite mine, tais fort de vous le dévoiler dans ses replis les plus cachés : d’abord i! 
attendu qu il est a venir que toutes s’y est mis un grain de cette satanée politique qui n’.uViait jamais d’au- 
J5? faites jusqu à aujour- très, puis il y avait l’ignorance des uns, un peu de malice d’un certain
dhin ne lout pas été d une manière nombre et l’avance des autres. KL tout cela, sous l'évidence des avauta- 
suüipamment judiciaire,pour donner ges de l’éclairage à l’électricité, s’est, fondu comme fond /a neige sous un 
pleine et entière satisfaction aux soleil de juin, pour se transformer en approbations unaruntes. 
intéressés. Honneur et gloire donc aux promoteurs de ce système d’éclairage

Espérons que les résultats seront chez nous, succès croissants à leur œuvre et puisse cette dernière, 
satisfaisants et qu’au printemps pas leur donner à l’avenir autant de soucis qu’elle ne l’a fait jusqu’ici * 
prochain ion verra /ouvrir avec Quant à l’Etoilk du Nord elle est iière d’avoir contribué dans la mesure 
profit cette rame qui tora la richesse de ses forces k l etteutisa 4e l’wuvre de nos dévoué* conseillons. 
i* ** acuouftwe* enuep$en#nti, ^ QaVmmmt

NX
Les opérations à la beurrerie do 

Kildare ont donné un bon résultat ; 
près de 1 L,000 lbs, de beurre y ou, 
cto fabriquées et les actionnaires 
sont très contents du prix obtenu 
dans la vente.

cou
Lje dois dire

lie.
doi
vie
me

X nu’
La Ste-Callieriue,a part une légère 

variante à rien changé, à ia mono, 
tonie les jours ordinaires.

Vi

pn
Su
un

JLc Montréal cl Occidental

Les citoyens de cantons du Nord 
ont dû apprendre la bonne nouvel* 
le avec p’aisir. Les travaux de ter­
rassement du chemin de fer Mon­
tréal et Occidental, partant de Saint 
Jérôme, sont commencés.

Quatre entrepreneurs se sont mis 
à la besogne, et l’on se propose de 
terminer une longueur d’une di* 
tain® de mUto, cet hiver.

ba
ass

Karctù tic la morne. ce

La saison de 1889 est la plus pau­
vre que la flotte de pôche â la mo- - , . 
rue ,de Provincetown ait vue sur I 
les Grands Bancs depuis quinze I f 
ans. Les 49 navires, environ 300 I 
hommes, n’ont rapporté dé 50,001) I A 
quintaux. En 1887 la pêçhe avail I 4 
6té de lïO.ooo yietwii, I ”

de.

ne
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/)« retour d'Europe.— M. J. Hour 
gouin, de la maison Bourgouin & 
Duchesneau, importateurs en gros, 
de Montréal, est de retour d’un 
voyage en Europe, depuis quelque 
temps, où il a visité les principales 
maisons de France, Belgique, An­
gleterre et Allemagne.

Durant son séjour, M. Bourgouin 
a clioisi et achète différentes 
chandises de fantaisies d’une liante 
nouveauté qu’il sera en état d’offrir 
aux marchands à des bonnes 
ditions.

Les marchands ne devront 
oublier que celte maison canadien­
ne qui se tient avec, honneur à la 
hauteur de sa renommée, démena 
géra au commencement de .Janvier 
prochain, dans le spacieux maga­
sin, au coin de la rue St-Jean Bap­
tiste et St-Paul, Montréal. Lis 
grès que fait cette maison de 
merce méritent d’ètre cités ot sont 
dignes d’encouragement.

Echos de Mette. (Joiivacu&iou du Parlement Fé­
déral

La parlement fédéral est convoqué 
pour la dépêche de* affaires, pour le 
10 janvier prochain.

ltevouit <le l'intérieur

L’état révisé du revenu intérieur 
pour octobre indique un total de 
$726,937.
. ont : Spiritueux, $404.109 ; tab te 
$191,389 ; cigares, $57,551. ; malt 
$o4,-40S.

Les dépôts dans les caisses posta­
les d’économie, pendant le mois 
d’octobre, se sont élevés ii $544,017, 
et les dépôts retirés ont ôté de 
8812,009. La b liane t au crédit dos 
déposants est de $22 953715.

Hesitation carieuse.

Le directeur général do; postes 
a reçut d’une femme $ l ci reslilion 
Cotte femme déclare qu’a vaut la 
confédération et, l'établissement du 
tarif postal actuel, elle envoyait 
souvent do courtes lettres dans des 
journaux. Elle restitue l’argent 
dont elle a ainsi privé le gouverne­
ment.

.Kluiiiaimration des alla ires 
des sauvages

—Mlle Florence Mercale, une 
indienne de la réserve de Grande 
Rivières, près de Brantford, ost 
cet arrivée â Ottawa, pour occuper 
une position dans le ministère des 
affaires dos Sauvages. C’est le pre­
mier exemple d’une pareille nomi­
nation, Mlle Marcale est âgée d’en­
viron 20 ans et possède un esprit très 
cultivé.

Province de Québec 
Distiict de JolieLte 

Dans la Cour de Circuit dans et 
pour le Comté de L’Assomption.

Joseph Bourgonin. bourgeois, de 
St-Henri de Mascouebe, Comté de 
L’Assomption,District de Joliette,

Demandeur.

AUCLERGÉNo 671
*; »

Amélioration.—Ces jours derniérs, 
on a fait la pose de 35 lumières 
électriques au Palais de Justice et à 
la Prison de cette ville.

Tempête.—Il est tombé depuis hier 
soir, environ 7 ou 8 pouces do neige 
et poussé parjun vent violent. Pour 
la première, elle fera époque.

Personnel.—D. Lamarche Ecr. N.
1». de Saint Roch de l’Achigan, était 
eu cette ville mercredi soir.

i Tué par les chars.—M J. Bte Ga 
doury, citoyen demeurant.autrefois 
à St-Jean de Matha, a été tué acci­
dentellement par les chars, à Lo 
well Mass le 16 Novembre dernier.

I h était âgé d’environ 32 ans.II laisse
■ une femme et un enfant. Son corps 
I a été transporté à St-Jean de Matha 
fl on ont eu lieu ses funérailles mar- 
I de la semaine dernière.

■ jün ville.—Il nous a fait plaisir de 
S voiv parmi nous, cette semaine,
B Alfred François, ancien commis- 
fl vovageur de la maison D C. Bros- 
I sea'u iv Cie., qui vient d’entrer dans

la Société Française d’importation 
| des vins et liqueurs, de Quebec.
I Nous souhaitons à notre ami,
1 plein succès dans sa nouvelle 
I branche.

I Antiquaire.—M. le docteur J. L- 
[I Leprohon de St-Ambroise, a fait 
[I cadeau an Collège Joliette d’un I document très important.

11 consiste, dans une proclama­
tion de George 111 en date du 21 
décembre 1821 sur par chemin,noin 
inaut L’Honorable Barthélemi 
joliette Officier rapporteur pour.le 
comté de Leister, et revêtu du 
Grand Sceau de Georges 111.

Le Docteur Leprohon, possède 
en outre la nomination, surpar- 

I chemin aussi, et .revêtue du Grand- 
sceau de Georges IV de L’Honorable 
B. Joliet, comme commissaire pour 
les petites causes pour la.Seigneurie 
de Laval trie, ce. document est en 
date du 15 décembre 1830.

Personnel.-—M. J. ti. Roy, de Ha­
lifax, N. S.,était en cette ville, di­
manche dernier, après une absence 
de trois mois, où il a visile les prin­
cipales villes de l’Europe.

l'été d'amis. — A l’occasion du 
3lième anniversaire de M. Dosithôe 
Bonin, un groupe nombreux d’amis 
se réunissait dimanche dernier, à 
sa résidence, pour lui présenter 
comme souvenir de cette iête mé­
morable, une splendide horloge ac­
compagnée d’une magnifique adres­
se qui lui a été présentée par M. J 
Martel, avocat ; elle portait au-delà 
de 50 signatures. M. Bonin y répou 
dit par quelques paroles bien 
ties et fit passer à ses amis, 
joyeuse soirée, qui restera sans 
doute longtemps et profondément 

i gravée dans le souvenir des nom 
breuses personnes qui y ont pris 
pari.

i Nouveau Journal.—L'Ami du Peu 
g yùe, tel est le titre d’un nouveau 

journal, qui devra faire son appa­
rition demain, dans cette ville. Ce 
journal sera hebdomadaire et d’un 
petit format, l’abonnement est de 
25 cts par année. La lumière du 

I journalisme ne fera pas défaut dans 
I Joliette ; c’est le cinquième jour- 
| i.al qui y existera,en conséquence il 
I y aura, La Gazelle de Joliette, L'Etoile 

du Nord, L'Etudiant} Le Couvent et 
I L'Ami du Peuple.

Nous souhaitons à notre nouveau 
confrère, succès et longue vie.

Remplacement. — M. Rodolphe 
Beaudoin, fils de M. (Jlis G. Beau 
Join, Régislrateur, de cotte ville 
vient d’être nommé en remplace­
ment de son frère à la charge 
qu’occupait ce dernier, à la Banque 
Ville-Marie, de Berlhiefville.

Assemblée—U. y aura dimanche 
prochain, à 2 heures P. M., à la 
Station des Pompes, de cette ville, 
une assemblée des amateurs de 
base bally dans le but de former une 
association et d’assurer le succès de 
ce projet;

—ET—

âiz Orgâaistes.
OCCASION EXTRAORDINAIRE.

vs.
mav- Charlos Miron, tils, du même lieu,

Dé feu leur.
11 est ordonné au Défendeur de 

corn paraître dans les deux mois. 
L'Assomption, 2l) novembre 1889. 

.J. Z. MARTEL,

ORGUESLes principales sources
1cou

A des orix défiant tontes 
cwrrences.

cou-pas
28 nov. 2 f. G. C. C.

Afin do donner h mes clients l’a- 
vantage de faire lour choix avec 
plus do satislaction, j’ai importé ré- 
ceinnienl et offre maintenant en 
vente, dans mes salies de pianos,

Ls plus grand assortiment
qu’il y ait probablement en Canada, 
d ORGUES à pédales, à un ou deux 
claviers, et ORGUES sans pédalier, 
pour églises, ainsi que d’ORGUES à 
pédalier pour l’étude, et d’autres 
ORGUES de salon, à des prix exces­
sivement bas,pendant deux sema:., 
seulement.

LESRhume dans la trie! Consomption4
[atanbi Ppro-

com- Degrrs
S’il y a un danger réel pour la santé et a 1* 

vie iX négliger un cas de Illmtmj oil Catarrhe 
dans la têtu surtout :X celle saison ou 
le temps est si changeant, temps humide et 
changement sut,il du chaud au froid ; ce 
Rhume se développe et se transforme rapide­
ment en Catarrhe, et lorsqu'il est négligé con­
duit a la consomption cl à la moi t. Le témoi­
gnage des médecins prouve cet avancé et tous 
viennent à la conclusion que la consomption 
irwnd sou origine, dans le rhume et Catarrhe.

Si vous souffrez du Rhume dans la 
télé ou de quelques uns des symptômes 
de Catarrhe. Tel que mauvaise haleine,maux 
de té te. décharges copieuse du nez, perte du 
sens de l'odorat, toux forcée, voix éteinte, 
nasale et ôtuulVenient ; indisposition le matin 
en se levant causée par les efforts que ton 
fait pour cracher et se débarrasser de ce 
qui empoche le fonctionnement de nos organes 
respiratoires. Ne négligez rien et procurez 
vous une bouteille de ce remède ctlicace Nasal 
'Jaunie ; car ne vous mettez pas sous la fausse 
impression que le temps guérira ce malaise et 
que cette terrible maladie disparaîtra d'elle- 
metne, au contraire, si vous ne vous efforcez 
)as de la soigner le plus tot possible, il vien­
dra un temps oit vous regretterez cette né-, 
gligence do ne pas vous être procuré ce Bau 
me Nasal.

La cause. — La cause de l'acci­
dent de vendredi soir quant aux 
lampes électriques est la combus­
tion de l’un des plombs conducteurs, 
qui s’est fondu sons l’intensité vdu 
courant demandé par le nombre de 
lampes à fournir. Si vous ne pouvez venir person­

nellement examiner ces instruments 
demandez des catalogues illustrés.

*6r Termes faciles. Escompte libé­
ral au comptant.

Contrai. — Le contrat pour la 
toiture de la nouvelle église de til- 
Liguori, comté de Montcalm a été 
accordé à M Dosithée Bonin, 
ferblantier, de Joliette. Les travaux 
sont commencés de la semaine 
dernière et poussés avec activité.

Pas éternelles.—Les lampes incan­
descentes des rues n’étaut pas éter­
nelles, il ne faudrait vous étonner 
si vous en voyiez une ou deux fai­
blir parfois ; c’est qu’alors elles 
achèvent de brûler, et par écono 
mie, le comité d’éclairage les laisse 
finir complètement avant de les 
remplacer.

A propos de chemins et d'autres 
choses.—Les chemins sont si mau­
vais que le commerce ne peut man­
quer d’en ressentir le contre-coup, 
ce qui n’empô-he pas les commis- 
voyageurs d’inonder les magasins 
de tous nés marchands.

ORGUES
Pédalier et d’Sglise

.vu
J’ai maintenant en magasin, prêts
tisatto smtte-

et autres que j’offre à des

(JUeuiiiiH «le fer

—Une nouvelle demande de con­
cession est faite pour la construction 
d’un chemin de fer d’Ottawa à Mor- 
risburg, avec autorisation de cons­
truire des ponts sur le Saint Lau­
rent et la rivière Ottawa.

Uue famille économe

Un belge qui travaillait à Tlior- 
burn, N. E., depuis trois ans, vient 
de partir avec sa famille, composée 
de seize personnes, pour aller s’éta­
blir à la Colombie Anglaise. Durant 
son séjour à Thornburn il a écono­
misé 815ÜU en argent, ties gages 
étaient $1.25 par jour. Ses deux üls 
travaillaient egalement. On lui de­
manda comment il avait pu sauver 
tant d’argent et soutenir sa nom­
breuse famille, il répondit : “la sou 
pe, la soupe !”En effet, ceux qui le 
connaissent disent que la marmite 
était constamment sur le leu, et ces 
gens ne mangeaient pas d’autre 
chose.

1 «G.?
1;U LF ORD £ Oie Prix defiant toute eompetiiioitBrock ville, Un t«

I
URtiUKS
Pédalier 30 noies 2 claviers ' 25 régisfr' 

<lo do du 25 do:

-W ,.vAVIS»

AVIS est par le préosul donné, 
que la Réunion Annuelle des mein 
bres de la Société d’Agriculture No 1 
du Comté de Joliette,pour l’élection 
des Directeurs, aura lieu à Joliette, 
e 18 décembre 1889, à une heure de 
l’après midi.au bureau d’Eu registre- 
mont.

do du do 22 do
do du do 21 dedo du do 16 do
do du do 15 doAux cultivateurs. do do 1 clavier 15 do

OiKii/Ks SuulHerie 
u’kolisb indépendante

*do

M. Pierre Lévesque, de St-Tho- 
mas de Joliette, annonce aux culti­
vateurs de ce District que le loin 
subit en ce moment une baisse con­
sidérable. Cependant il continuerai 
comme par le passé de le payer $5,00 
pour la première qualité.

Adressez-vous à lui ou à ses 
agents avec confiance.

Ses agents sont : à Sle-Mêlauie, 
M. O. Lavoie ; à St Ambroise, M 
Urgel Perreault et à tite-Elisabelh, 
M. Moïse Massicotto. Pour la com­
modité du public, M. Lévesque sera 
à l’hôtel Desormiev, Joliette, tou;

28 nov jtio.

1 clavier 11) do
do du do 18 do

do do 16 déPar ordre.
EDOUARD GUILD AU LT, 

P. 8. A. C. J

do do do 16 do
du do do 16 dodu do do II du
doGEO. GU1LBAULT, 

Secrétaire. 
Novembre 15, 1889.

do do 11 du
do do do :» do
du (Karri) do 17 do

IiRGPES de ‘ 
CHAPELLE do 7 doBon uc cliaucc pour Ica au non- 

cours. (lu du 7 do '
do do 8 do
du (Karn) 
do (Thomas)

dosen­
ti ne

19 doLe Printers' Ink, journal d’aununcei, eat 
justement ce qu’il vous faut, Messieurs : Il 
pavait le /or et le 15 de chaque mois ; c’est 
le représentant, le journal commercial, pour 
ainsi due, du public annonceur Américain. Il 
dit en toutes lettres à l’annonceur inexpéri- 
meute, comment, quand cl oii il doit le faire, 
de quelle manière rédiger une annonce ; 
quels journaux ou autres moyens employer de 
préférence ; combien dépenser pour cela ; — 
eu un mot, il traite de toutes choses oh la 
discussion qui peut servir à quel pie chose. Si 
vous annoncez toutes sortes de choses, le 
rnntfri' Ink vous sera d'un grand secours 
l’eut-être dépensez vous $10 par au eu an­
nonces, s’il en est aiusi, le Printers' Ink vous 
dira comment avoir un service double en dé­
pensant moitié moins. Le coût d'un an d'a­
bonnement est de uuc piastre, celui du No 
est de 5 cts.

Il y a beaucoup d'annonceurs, mais bieu 
peu, savent ce qu’ils ont à faire; ceux du 
Printers' Ink le savent parfaitement et c'est 
chose sûre que leurs annonces, basées 
plus de 25 ans d expérience, vous seront très 
utiles.

S'adresser ft

do 14 do

Ainsi qu’une grande variété d’OfU 
GUES DE SALON.

Lus églises, les couvents et les 
organistes ne devraient pas man­
quer dans leurs propre intérêt de 
profiter de cette

Batteur ele femme.

Assurément John Barry n’est pas 
une incarnation du modèle des 
époux que rêvent les parents pour 
leurs filles.

L’autre jour, n’ayant pas plus 
d’argent que de courage pour en 
gagner, fantaisie lui prit de vendre 
la couchette de ses enfants, afin 
d’en dépenser la valeur en libations. 
Comme sa femme osait faire quel 
ques observations à ce sujet, le mi­
sérable la saisit brutalement par 
les cheveux et la jeta sur le plan­
cher, où il la battit comme plâtre.

La pauvre femme ayant fait arrê­
ter son bourreau, est venue ven­
dredi faire en pleurant sa déposi­
tion devant le recorder de Montréal.

John Barry a été condamné à un 
mois de prison.

Xlie Ureal Northwest
joins the oilier parts of the Domi­
nion in its praises of the wonderful 
virtues of Nasal Balm. Mr. Win. 11. 
Sharp, Trebeue, Man., says - I am

____ derfullv, although I have been
—La société d’éclairage au gaz de using ft but a very short time. It 

Trois-Rivières a décidé de se dis- speedily dared out the head and 
soudre. Elle sera remplacée par une stopped the disagreable droppings 
compagnie plus puissante. Il ést into the throat. For some time t 
question d’éclairage à l’électricité have suffered severely ;from catarr-

(Jui sera le plus noir ! — Ges jours---------- —» « — ------------- hal head ache, Nasal Balm has re-
dernier s, on a commencé à ramoner i^e sort d’nu meurtrier moved every trace of il. I have ove-

is cheminées de la ville. Nos ------ ry confidence in its completely cu-
ramoneurs ne sont rien Harvey le meurtrier de Guelph, ring me. It is deserving ot all you 

moins que; les blocs enfernês du Ont, sera probablement pendu le 29 claim for it : “A Positive Cure for 
vieux rat de Lafontaine : ils sortent çouradt : on dit que les démarches Catarrh. Dasy and Pleasant to use.” 
de lenre fondions plus noirs que des requérants pour une corn muta* I hope it will soon be for sale in eve- 
*«« filUe Yufttin, (lion de sentence eat échoué. ry town and village in Manitoba.

les samedis.

NAISSANCES.

A Joliette, le 21 Novembre 1889. 
la dame de M. A. Fontaine, avocat, 
un fils.

A Joliette, le 21 Novembre 188 9, 
a dame de M. J. M. Tellier, avocat, 

une fille.

OCCASION EXTRAORDINAIRE
qui n’est offerte quo pour 

couple de semaines seulement.
Jamais un tel assortiment n’a 

encore été offert au public. Si vous 
ne pouvez veuir l’examiuer person­
nellement, demandez les catalogues 
illustrés et les prix.

Un prix seulement et le plus bas.
Adressez-vous directement fau 

magasin.

MA MA GE.

A l’Evôchede Montréal, le 11 no­
vembre 1889, P. J. L. Bissoiiuetle, 
lier, M. D., de St-Kspril, Comté de 
Montcalm, à Mademoiselle J ulielto 
Lamarche, fille de D. Lamarche, 
Ecr, N. P., de St Rocli l’Achigan.

La bénédiction nuptiale a été 
donnée par le liévd M. Roméo La­
marche, frère de la mariée.

Nous offrons à Monsieur et à Ma­
dame Biasonuette, nos plus sincères 
l'élôcitalions et nos souhaits de bon­
heur.

sur

l.E.N.PRATTE(iKU- P. ROWELL * Co’S, 
Newspapers Advertising Bureau,

10 Spruce St., New-York. 1876
Notre-Dame.^ MONTREAL.

Hazel ton 
Fieohar 

Dominion

fieri facias de Bonis et de Terris.

PIANOSiCour Supérieure.
I 1ÎNDOUARIJ Ml GUÉ, 
J J-J demandeur, contre

Juliette, a savoir:
No. 1838.

Francis Kelly, défendeur.
La moitié indivise des immeubles mentionnés 

dans un acte de vente devant A. Magnan, N. 
P., le 24 Mars 7884, comprenant les Nos. 1,2, 
3, 4, 5, 6, 7,8, 9 et 10. La moitié indivise des 
limites à bois comprenant les licences Nos. 4, 
J, J et 3 qui aunt aussi mentionnés dans le 
dit contrat sous les Nos. Jet

Pour être vendu au bureau du tilicrif en la 
ville de Joliette le QUATORZIEME jour de 
Décembre prochain, à DIX heures de l’avaut- 
tnidi,

Dévoré par nn ears

—Les restes d’un résident de 
Saint Romuald, nommé Goulet, qui 
a été dévoré par les ours dans la 
vallée de l’Ottawa, out été ramenés 
à Québec pour inhumation.

us j itu

rtout
A vendre.—M. Landry Chaput, de 

cette ville, offre actuellement en 
vente, toutes sortes de bois de 
chauffage bien see. qu’il vendra* 
à irfca bas prix, livrable à domiqUe*

genu
A. M. RIVARD,

Shcril
Bureau du Shérif,

Juliette, 27 Nov.
i
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PILIER MTIBILIEOSES mCHE£U™;Proire topmtm J. & W. REID, k ÉM
fiP FABRICANTS db PAPIER

A LA
Le grand Panorama de Jérusalem e, A 

Cruciliemeut représentant de grandeur « ♦ 
relie les montagnes de Sion, dea Ohvi.^"
Muriat, les Temples, Palais et Mosquées tit 
les caravanes en chemina pour la Ville 8 i ■
Los Arabes avec leurs Chameaux, Tent'l"^ I * 

Allez; faire une visite à la bâtisse du Cvc^' ® 
rama coin des rues Stc-Uatberiue etSt-Urhsi 
Montréal, oaioi

Ouvert tous les jours jusqu’à lo.3u p jr 
Les Dimanches de 1 hr à 10.30 P. M* ‘
9^,Les Chars Urbains passent devant i 

porte. *9

Cl
* FARINE.

ma>3 3 els. $ cts Il% Papeterie de korette?n;

Flour du blé pu:1 1UU lbs..U OU à ‘.1 50 
Fleur du seigle do 
Fleur de blé-d’Iude du...l 4U .. I où
Fleur du sarrasin do 1 45 . 1 50
Fleur d’avume do

Mi
1 •'VJ .. 1 60 Vv\

À 9 I «S, 100,rue &t-Pttul,Québec
| Fabriquent le feutre pour toitu- 
I re, lambritisago et pour mettre sous les

litmèdc JMr excellence, frétés A»o,«e parrnluole......... U % . U 4U POUR LES CHEVAUX. C
Aûectiona Biheusea : torpeur Cige par 50 lbs................0 60 . 0 70 ------o------  velcppor et à imprimer,

B>6 par minois.................1 2u . 1 30 Celle Poudre est une préparation
, - 7. ... - j. Pois par minute.............. 0 00 . 0 70 bien supérieure aux Poudres de A la Fapclcric du Font ttougt,trwmdwpmiUum qm en de- : Sarrasin 00 lbs.................. 0 60 . U 70 ronditiuô communes qui inondent
coulent: Constipation, Ferle Seigle....................................U U0 . U 70 actuellement le marché, dont bon
d’a/ppéiit. Maux de Tète. Etc. ! ®lé d’Inde du..................... U To . 0 80 nombre ne contiennent, en grande

Crame de lin par mi not 1 00 . 1 25 partie, que de la graine de lin mou
Ces Pilules,pré parées selon îa for Ci aine de nul................ 2 75 . 3 <>0 lue ou autres substances de peu

mule d’un praticien distingué ne Crame Lrètle par lbs........0 10 . 0 1- de valeur.
contiennent ni mercure ni autres i Ciuiue de irelle l)laDC...U lu . 0 K La POUDRE DÉPUB ATI VE LE j 
substances minérales qui puissent ! VIANDES. VINK, préparée selon la formule
altérer la santé des personnes qui | Lard par 1 OU lbs.................S OU . 8 50 d’uu éminent Vétérinaire araéri-
en font usage. Elles soul purement Lard Irais par lbs.............0 10 . 0 11 cam, est formée de substances rné-
véoStalbs et composées d’ex Irai L Lard salé............................. 0 II . Ü 12 dicamenteuses éminemment propres
dè plàntes précieuses, éminemment Bœuf par lbs...................... 0 05 . 0 07 à purifier le sang des Chevaux et
propres à purifier le sang et à le Mouton par lbs..............  0 0T . 0 03 des Bestiaux. Sous son intiuence,
débarrasser de toutes ses impuretés, j \ gu eau par quartier....... U 30 . 0 50 l’appétit perdu revient promptement,

Los Pilules du Dr Ney n’exposent j Veau do do............ 1 OU . 1 25 ^ poil devient luisant et la santé de
pas, comme beaucoup d’autres pilu-• VOl AILLES F T fil III ERS l’animal ne tarde pas à s’améliorer, 
les composées de mercure, à la ner-L , , r, ‘ ,‘ Cette excellente preparation est
le des dents, des cheveux et m*W ; pou............ J V . l u aussi employée avec beaucoup de
des ongles, conséquence désastreu ' uul,! - 1 ° °............. •' • J ° succès contre la Toux épizootique
ee de l'usage des mercuriaux. Ou .° ,°...........   ^0 * 1 * . et la Gourme. C’est la l-'oudre de
peut les prendre eu toutes saisons pUnV. ü0 . , ............ , , * 9^ : condition par excellence.
et lour administration est des plus i rcixu )X P'11 U,UP e.........u *1U • u oU Nous pourrions citer nombre de
faciles. LEGUMES ET FRUITS. témoignages pour établir la valeur

La valeur incontestable de ces Pi- Patates (2 mils)................. 0 80 . 0 VU de cette Poudre. Faute d’espace,
Jules a porté nombre de médecins j Navets par mi not.............. 0 30 . 0 40 nous ne publions que ceux qui sui-
À les employer pour leurs pâli en ls , Carottes “........................... 0 40 . 0 60 vent. Le premier vient d’uue per­
il t le* demandes de plus eu plut j Oignons par minol............Û 80 . 0 90 sonne bien connue dans le monde
nombreuses qu’on nous adresse ' “ par tresse.............ü 07 , 0 08 des affaires ; le second a pour auteur
pour cet article démontrent que Ail par tresse......... .........,0 08 . 0 17 un homme qui a acquis beaucoup
leux/naago donne la plus entière : Fèves par minot,................1 76 , 2 00 d’expérience dans le traitement des
isüsfaotioîi. ! Choux ;h pomme).,.,...0 05 , U Oti maladies des clicvaux.

Le peu d’espace dont noua pou- Noix par minot............*.9 25 . 0 30 Juliette 8 juin 1887
vou. disposer au nam permet pa>; Pomme» par minot........1 00 . 1 35 A M. h. RooitAiiUL Pharmaden.

LAITERIE^ DIVBR8. Monsmna.
part do ceux qui ont pu apprécier le keuric fi.nspai lbo........O *8 . 0 -0j J ai employé la VOU DRE DEPU-
mérile des Pilules du Dr Ney.  9 14 . 0 18 R ATI VE UE VINK contre une forte

Noua insérons toutefois celui d’un "V , P<ir douzaine....... 0 lu . 0 18 attaque de gourme dont souffrait
médecin distingué oui depuis long- Saindoux par lbs,.............. 0 12 . 0 14 mon cheval, lime fait plaisir de
temps emploie ces Pilules à l’exclu-! Par , ,...................U 07 . 0 09 déclarer que cette preparation m’a
«ion d’autres purgatifs dont il fai- j ^ érable par gallonO 60 . 0 70 parlaitement réussi.
sait autrefois usage, et ce non-sou- ”*9* Par bvre..................... 0 10 . 0 12 Veuillez agréer, Monsieur, les
lement pour ses patients, mais ans Laine par livre............••••Û 35 . 0 40 j sentiments distingués avec lesquels
li pour mon usage personnel. ' Laine en écheveau p. Lb. 0 60 . U 70 je me souscris.

Lavaltrio, 1er mai 1837. ^    0 06 . 0 08 Votre bien dévoué et obéissant
A M. L. Robitaii.lb, Pharmacien. * eaux Par ^,vr®.................9 93 . 0 04 serviteur,

Voilà plusieurs années que je fais ~,°în Par ^en*' bottes..... o 50 . 6 00
usage des Pilules Antibilieuses du !"!" Par botte..
Dr Ney et je me trouve très bien de ,ai e Par botte 
leur emploi. étoile la verge..

Je ne puis que faire l’éloge de leur 
composition quo vous avez, bien 
voulu me faire connaître. Ne cou- : 
tenant pas de mercure, elles peuvent ! 
être administrées sans danger dans ,
«no foule de cas où des pilules mer­
curielles serait tout à fait nuisibles.1

Non-seulement je fais un usage | 
considérable de ces Pilules pom­
mes patients,mais je les ai aussi cm- i 
ployée» on maintes circonstances 
pour mois-même et le résultat a été i 
des plus satisfaisants.

C’est donc avec plaisir que j’en I Consistant 
recommande l’usage aux personnes 1 
qui ont besoin d’un purgatif DOUX 
EFFECTIF, ET 1NOFFENS1P.
Bien cordialement

Votre tout dévoué
Dr 1). MARSULA1S.

N5Î:Vi,

Bs Br ilï 2 00 . 2 25
! D JE YINKGRAINS.

llî sept, uoti ub an

Certificat—Vos emplâtres pour les fe,nhn 
appelées "Female Plastevd,” m’ont comïïeJ 
im ut guérie d’une douleur que j’avais dau *’ 
côté depuis bien des années. Vve Erim, 'i 
Côté tile-Julienne. —Prix i~> ois- Dr i ^ 
rivière, J/auville, K. I. Aussi à vendre ‘ri,, 
la plupart des pharmacies en gros et eD,,5 
tail du Uauada et les marchands des 
gués.

du Foie} J&ccès de Bile et au- 11)1
On fabrique le» cartons eu bois,

"boites, carton de paille, et pulpe 
de bois.

J.&. VV. REID font l’importation e« 
le commerce do toutes sortes de 
utlcts pour relieurs, tapisseries, etc.,

Ils gardent toujours en magasin un 
assortiment de papier do métaux et de 
fournitures pour la marine, etc., etc.

Ils payent te plus haut pris pour tou 
tes sortes de toiles,cord ages, ohitions, ro­
gnures do papier et toutes eortea de 
®ieu* «rrft*ns

SUpour
dis

papiers,
cto.

Machine à Moudre IB
Fat. le ü Maiis 1885.

Premier Prix ù l’Exposition Provin, 
ciale à Montréal, en 1884 

Premier Prix à l’Exposition de lia 
maton, Ont., eu 1885.

Diplôme à l’Exposition de Sher, 
Jbrooke, en 1885.

I
A a public voyageur ! ! !

L. P. H. TUItGEON, Agent Gdné 
rai, de la ville de Juliette, est heureux 
d'annoncer au publie de Joliette et de? 
paroisses environnantes, qu’il est main­
tenant le seul agent puur les Compagnie? 
dvd Lignes de Chemin do Fer suivantes :

Le V'inmnt Centrai, lo Grand Tronc, 
le Delaware do Hudson, lo Bout!. 
Eastern.

et
le

Ot'ltc machine a moudre est 
demande, combinée avec 
tisseur, ut est manufacturée do tir ■ vt 
1 usage des cultivateurs et des mou-1 o: 
tins. Avec nos dernières meules B kl 

M. TURGJEON est également agent am-éliorees elle lait la moulée tout 1 h 
pour plusieurs Compagnies d’Aseurau aussi bien que la meilleure- 
cos ires puissantes, sur le tou et la vit, laDfc>G PlelT6' 011 notre mou» 
savoir / La Guardian, sur le fou, Le I lau8G & est pas connue, non a la von- 
Commercial Union, sur lo leu et la vie. j aoua a . ü8Suf) Gli garantie pour don- 
Lu United L’tutee, sur la vio et La Trar ûeI ^atistaetion. 281 de ces maebij 
vtlcrt sur les accidents, ^es a moudre sont maintenant ren {

dues et en usage dans le Canada. !
Nous manufacturons aussi Des] 

îouleaux, auxquels nous adaptons! 
sur demande, une boite pour semer 
ta graine de mil et de treille • des 
machines pour tracer lo terrainI 
Pour la plantation du tabac ; des» 
scies rondes pour scier le bois del 
corde, mues par horse-power, etc. 
etc. 1 "

Nous répondrons avec plaisir à 
toute demande d’information. Ecri­
vez pour circulaire, certificats 
liste de prix. — Adressez :

m, sm­
on apla-

umou-

c
s
V
il

Bureau : Bue Manseau,
Ancienne residence de Jf\ B. Godin, Het

JOlilEXÏE,
M. Turgcou désire provenir le pubin 

qu’il sera toujours à son Bureau, et qu. 
dans aucun temps, il s’efforcera de don 
ner entière satisfaction aux voyageur? 
et aux personnes qui voudront bien n 
favoriser do leurs primes d’Assurances 
va ni sur lo tou que la vio,

«ÉT Aile* lo voir, vous seres bien 
'is et uromrtomv’i* tnw

e
a
n
(J
U
Ï
d
V
■e
d
o

eor-
AIMERIOPEL,

Gérant de la (Jie manufacturière de 
tabac canadien de Juliette.

Tlei0 08 . 0 10 
0 01 . 0 05I 
O 70 . 0 90i

——»

S. VESSÜT & COJBRASSERIE LiE JÛLIETTE. <:

sJ oliette, P. Q,|JOSEPH LEDUC,
Clerc du Marché. I

t.1 omette, 2 juin 1887. 
A M. L. Robitaille, Pharmacien.

En réponse à. votre demande au 
sujet de la valeur de la Poudre De 
purative de Vink, je dois vous dire 
que cette préparation m’a donne la 
plus entière satisfaction dans tous 
les cas où je l'ai employée pour gué 
nr diverses maladies des chevaux.

Voilà a peu près vingt ans que je 
I m'occupe de soigner les chevaux, ci 
d’après mon expérience la Poudre 
De punitive de Vink est une excei- 

on draps a robes de tou- : lente preparation qui l’emporte de 
tes les couleurs, patrons do robes ; beaucoup sur les Poudres de eoii- 

j ! en plads $10 à 818. Soie noire ei 
en couleur. Satin merveilleux. Ca­
chemire noir de 12cts jusqu’à $1.25 
la verge. Mérinos français dans tous 
les prix. Mérinos à soutanes assor­
tis Etoiles à manteaux, jusqu’à $6 
ta verge. Tweeds, Serges, Draps à
nouvëlLdi,na t0UlC5 168 COuUl'S t» IWrt l*i>uraUW de fut eu en

JLoui» JbtolMLHlille, 1 1 tile el l automne, vient d'être reçu, JLeOUÎîSt JElobltaille 
.rHAuxtAciBF-cniMisTE. ! au,:i* Mu un grand choix de chapeaux *

W* i| xx-, -p | pour homines, consistant eu cha J’haumacien-chimiste,
üOliexio^ *" NS I peaux de soie, feutre, laine, paille i

11 y a certainement choix pour ! 
donner satisfaction à tout le monde.

. _ . inutile de vous dire que ces mar- Tru ; seulement 25 Contins le jiui/uet.
Urli/ical-Deux de vos “Veina le chaudises ont été achetées à très 

Plaster”,m’ont guérie d’une douleur bon marche
que j'avais dans les reins .et le bas Ainsi allez voir le plus grand 
du corbs depuis des années. Comme 1 assortiment de la ville 
je ne veux plus m’en passer, envoy- Ainsi peut-il être en droit de dire ; 
ez.-m eu quatre par a premiere mal- «j0 peux el veux vendre à bon mar- 
G ,.^amG» . rlG l'hiviergVj Lime chê et promettre de plus,un escomp
Uidge. -I nx . ..ÿ cts ; adressez; : Dr j m sur tout achat fait argent comp-
L l<ai îvieiti, 3 au ville, rt. J. Aussi tant. ' Les Messieurs du Clergé trou- ÜUU8 ia plupart Uca pharuiAuiea eu grud ci
à vendre dans la plupart des phar- verout chez lui des Mérinos à souta- •Büdülauau Uu,litda et ica wurctumda des
mecw» eu gros et en detail du Ou- ues à pria tels qu’on ne pourra ache-! 
uada et les marchands des campa- ter plu» facilement dans les maisons 
gûSfc de gros.

iL Z. MAGNAS,
MANDA’aCTCHIER UK

INOUVEAUTES
Rue St-i^ierrv, JUUbTTE.

india Paie Alo, L^er Beer & Porter,

------POUR------

UIIMIE ET L’HIVER. Biscuits et sucreries
UE TOUTES SORTES, I

EN GROS SEULEMENT,
joue ms, ,•*. q.

Uu assortiment considérable do tmtr- 
chaudiaea u ou veiled arrivées cette 

semaine die/.
M. DUl'U 18 ajaui i«ui «lu grandes auié- 

liuraliuus à sa Linioaeiic, est en état de four- 
mr au patine, des Lilmib A PuRL'DU, de 
«pialné i{ui, iiou i en auminea aine, donneront 
m plus grande dutiaiacùou aux consomma- 
luura, aux prix ci-dessuuy mentionnés :

India l’ale Aie ci üuger 13uer,30cU legal.
Porter.......................................... 35cto »

Camille Labrèche,
Mr. L. Z. Magnan tiendra tou­

jours un assortiment complet de 
uiscuitr p.l do bonbons do toutes 
sortes, et il sera eu étal do donner 
-atistaction à sa clientèle, tant par 
la modicité do ses prix que par la 
qualité de sumatchandisc.

M. MaGNAN prendra aussi des 
contrats pour tournir aux mar­
chands n’importe qu’ollo quantité 
de tabac manufacture delà 
MANUFACTURE DK JUlIETTE, 

ainsi quo du tabac en fouille.
M. Magnan aura toujours eu 

nions lo célèbre Vinaigre de 
Drouin, frères At Oie, (Juebee, qui 
est reconnu coin mu le plus pur et 
le mouleur offert sur le marche ca­
nadien

diliuu ordinaires. tcuic eu %* Va et eu détail.
Vue remi:e libvrulo accordée0. DE RO U IN.

Vendue eu gros paquets pesant o 
peu prés trois fois autant quo les 
paquets do Poudres de condition 
ordinaires.

au commerce, 
M. Dupuis ayaui 10 telépuone à sa maidoti 

duuaera ni plus gvauüu utieutioa aux ordres 
qui lui ccruui dunuts.

S;

1 vl- pbvllC NoLes Pilules Antifilieuscs sont < n ceitic 
chez tous le# pharmaciens cl 

marchands en gênerai.

U mai— 1 im.
--<

t.'ïrUjiCiit—Ju ivur remercie de l’envoi de 
vos tieux "J cuntie l'iadteura1' pour lu "Beau 
Mul/’etjo voue assure qu’ils m’vul fuit nu 
tjieu immense. VeuillezSEUL PROPRIETAIRE : m en envoyer quatre 
autres pour des amis. Délie A. Dugenaid.— 
Pria J üc. Adresse/. : Dr. J. Lavivière, xi un vil­
le, R. t. Aussi it voudra dans la plupart des 
pharmacies eu gros ci eu détail du Canada 
et les marcUuuds des campagnes.JOLltiTTS, P. Q.

No 3, SD 1 auPrix : scula/iciU 25 Contins la Boite.
Des meilleurs certificats 

peuvent être donnes, car l’analyse 
en a eie laite et démontré là haute 
qualité.

Easay.'z-le,

Oeleuse «l’ai miwr

Je soussigné, luis defense d’avan 
Cer à <1 ui que ce soit eu mon nom, 
sans un corn signé ne mu ni a ni ou 
celle de mon e pu use aussi Kou de 
ue payer aucune creance a moi due 
a d’autre qu à niui ou à mon epou-

(' rUfuat—Ma femme veut deux autres île 
vos t-iupuitrès pour les femmes : elle est gué­
rie il ime douleur quelle avait eu ire les épau­
les depuis iouguni|>s et elle ue veut plus „e 
passer de vus -Piasters' Jusepli Croteau, 
l'ruis-Kiviêres— Prix, L'üe. ; adressez Ur. J. 
L an y 1ère, Mauviilc. It. I. Aussi a vendre

1er Nov,89,la

A VÜAIliitii.

La Julie maison en briques el ses dépendan­
ce situées au coin des rues Manseau et Gus- 
pard, à Juliette. Cette resideuee bâtie on 
pleine jawpugue a est cependant qu’à trois 
uu quauc unuuw du ceutre de la vilte. Cetto 
propnété setend de la rue Maugeau à la rue 
dt-Via leur et présente ainsi des avantage# 
pour celui qui voudrait cultiver.

Longs délai# accordés à l’acquéreur s'il le 
désire,

se.
Maqluluu Masse.

Jolie lie 12 Ucl. ItitiU.

.fit public..—à: vt» ia vouiez vous 
renseigner el payer bon m Arche, 
souscrivez à l'Eloilti du Mord, orga­
ne populaire de ce district, cl) cia 
par uuaee. Qui p-m» refuser 
somme aussi minime.

Ladre#.—La confection des cadre»ifne visite est respectueusement dans les derniers goûts, se fait 
sollicitée. promptement à la librairie de A.

CAtttui frmàeas, Vervain, Vohetw.
Aboutie ü-v ou s à ï Etoile du Nord,

leulemeat 50 çtj. py wtmw. uue S’iuLwaer à/ j»» t.jLimm, a™**?


